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▪ Le printemps qui va de 

fe vrier/mars a  juillet/aou t et 

qui repre sente plus de 50% de 

la production agricole 

annuelle ; 

▪ L’e te , du mois d’aou t a  

novembre qui repre sente 25 a  

30% et  

▪ L’hiver, de de cembre a  fe vrier 

repre sentant 20 a  25%. 
 

 

                           Figure.1.-Calendrier agricole et e ve nements 
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Résumé de la situation alimentaire 

Les conditions de se curite  alimentaire et nutritionnelle des me nages les plus 
vulne rables du de partement de l’Ouest continuent de se de grader au cours du 
troisie me trimestre (Juillet-Septembre) de l’anne e 2022. 

La de te rioration de la situation alimentaire s’explique par la hausse des prix des 
produits alimentaires de coulant de la de cote de la gourde par rapport au dollar 
ame ricain, du faible revenu des me nages et des troubles socio-politiques. 

En outre, la faible performance des re coltes de printemps de cette anne e impacte 
ne gativement le lancement de la campagne d’e te /automne, e tant donne  que 70 a  
80 pour cent des intrants utilise s proviennent ge ne ralement de la campagne de 
printemps. Cela entraine une faible disponibilite  des semences, induisant une 
hausse de leur cou t sur le marche . La demande de main-d’œuvre s’est re ve le e tre s 
faible, donnant lieu a  des revenus insuffisants pour les ouvriers agricoles. Cette 
situation contribue a  re duire davantage leur pouvoir d’achat dans un contexte ou  
les prix sont exceptionnellement e leve s en raison de la non disponibilite  du 
carburant sur le marche  national a  cause du blocage du plus important terminal 
du pays par des gangs arme s.     

Les me nages pauvres et tre s pauvres des zones rurales ayant manque  la 
campagne de printemps, ainsi que ceux des quartiers pauvres de la zone 
me tropolitaine de Port-au-Prince ont mis en œuvre des strate gies de Crise et 
d’Urgence pour faire face a  des manques de nourriture. 

Paralle lement, les mauvaises conditions d’hygie ne, re sultant du de ficit d’acce s a  
l’eau potable, de l’insuffisance des ouvrages d’assainissement et la pre dominance 
des comportements et pratiques d’hygie ne inapproprie es exacerbent 
d’avantages les mauvaises conditions sanitaires impliquant me me une e pide mie 
de chole ra, notamment a  Cite -Soleil. 

Dans ce sillage, on ne s'attend pas a  une ame lioration des conditions de 
disponibilite  locale, d'accessibilite  alimentaires et d’utilisation pour les prochains 
mois mais de pre fe rence a  un accroissement de l'incidence de l'inse curite  
alimentaire si aucune de cision n’est prise.  

Le calendrier agricole  du de partement de l’Ouest comprend trois saisons de culture : 

Source : Fews net 



 

 

 

CONDITIONS PLUVIOMETRIQUES ET IMPACT SUR LA PRODUCTION AGRICOLE 

 La saison de printemps de cette anne e a e te  marque e par 
d’importants de ficits de pluviome trie ayant conduit a  des 
re coltes en dessous de la moyenne. Pendant la pe riode 
juillet - septembre, une ame lioration importante a e te  
observe e. Selon la carte de l’indice de diffe rence de 
ve ge tation ci-contre (Fig.2), la situation de se cheresse 
enregistre  lors du trimestre pre ce dent tend a  s’ame liorer.  

De juillet a  septembre, des pluies fre quentes et proches 
de la normale ont e te  enregistre es, (figure.3.) et les 
agriculteurs en ont profite es pour lancer la deuxie me 
saison agricole, a  savoir la campagne agricole 
d’e te /automne. Cependant, ces activite s sont limite es en 
raison, entre autres, du manque de financement et des 
revenus insuffisants des exploitants agricoles, lie s surtout a  la baisse de production enregistre e au cours de la campagne 
agricole de printemps. Cette situation a entraine  un niveau d’emblavement infe rieur par rapport a  la normale. Ainsi, la 
performance de cette campagne sera compromise induisant des re coltes, voire des revenus, en dessous de la moyenne. 

 

Source : CNSA d’après PAM dataviz 

DISPONIBILITÉ ALIMENTAIRE ET APPROVISIONNEMENT DES MARCHÉS               

La disponibilite  alimentaire est relativement suffisante dans l’ensemble, en de pit de la faible pre sence des denre es 
alimentaires locales sur les diffe rents marche s, occasionne e par le de ficit de production agricole enregistre  lors de la 
campagne de printemps de cette anne e. Cette baisse de production conse cutive a contraint les producteurs a  consacrer le 
peu de leurs ressources a  la campagne d’e te /automne. Bien que la pre sence des produits alimentaires importe s ait garanti 
une certaine stabilite , le volume de produits disponible au niveau des marche s est infe rieur par rapport a  celui constate  au 
cours de l’anne e pre ce dente. Ce recul de l’offre est tributaire a  la crise politique qui s’est conside rablement aggrave e au 
cours de cette pe riode d’analyse provoquant ainsi une rupture des canaux d’approvisionnement habituels en zone de 
tension.  

Les marche s sont approvisionne s majoritairement en produits importe s de toute cate gorie, surtout les plus prise s dans la 
consommation alimentaire ainsi que quelques produits locaux. Ne anmoins, les marche s situe s dans l’aire me tropolitaine 
de Port- au- Prince, particulie rement Croix-des-Bouquets et Croix–des–Bossales continuent de connaitre des perturbations 
en raison des affrontements de gangs arme s, des cas de kidnapping et la rarete  du carburant entravant la bonne circulation 
des individus et des biens. Cela re duit en quelque sorte le flux normal des activite s commerciales dans la capitale et aussi 
dans les autres communes avoisinantes.  

 



 

ACCÈS AUX ALIMENTS    

L’acce s des me nages pauvres et tre s pauvres a  l’alimentation est 
conside rablement limite  en raison de leur faible pouvoir d’achat 
et de leur forte de pendance du marche  pour s’en approvisionner. 
La hausse des prix des denre es alimentaires essentiels affecte 
ne gativement la capacite  de ces me nages a  subvenir a  leurs 
besoins en nourriture. Soulignons que la moyenne des prix au 
cours du troisie me trimestre (juillet-septembre 2022) par rapport 
a  la me me pe riode en 2021(figure.4), accuse une tendance 
haussie re pour tous les produits observe s. Les plus fortes hausses 
concernent la farine de ble  (116%), l’huile (89.6%), le maï s moulu 
importe  (81.7%) et le haricot noir (77.8%).  

Selon les donne es de l’IHSI, l’inflation annuelle des prix des 
denre es alimentaires a  l’e chelle nationale s’e le ve a  32.7% en 
glissement annuelle en juillet 2022. Aussi, le cou t nominal du 
panier alimentaire pour un individu est en hausse constante sur le 
marche  de partementale de l’Ouest, de janvier a  septembre (figure 
5). Cette situation inflationniste est la conse quence, d’une part, de 
la de cote de la gourde par rapport au dollar ame ricain malgre  des 
injections faites sur le marche  de changes par la BRH et, d’autre 
part, de la rarete  du carburant ajoute e aux troubles sociopolitiques 
actuelles ainsi qu’a  l’inse curite  grandissante cause e par les gangs 
arme s, restreignant l’approvisionnement des marche s.  

 

UTILISATION  

L’acce s aux infrastructures d’eau potable, de syste me d’assainissement et des installations sanitaires ade quates reste 
encore limite  au niveau du de partement de l’Ouest, pour les pauvres et les plus pauvres, ce qui les place dans des situations 
d’extre me vulne rabilite  et re duit leur chance de mener une vie saine et productive. Il faut aussi souligner que l’insalubrite  
est criante au niveau des points de vente des aliments sur les diffe rents marche s de la zone me tropolitaine. A ceux-la  
s’ajoutent, des pratiques de de fe cation qui se font me me a  l’air libre et des tas d’immondice jonchant le sol. L’absence de 
re seaux d’e gout pour l’e vacuation des eaux use es accentue le niveau de pollution de l’environnement. De façon ge ne rale, 
cette situation favorise le de veloppement des e pisodes de maladies hydriques a  re pe tition qui rendent difficiles le 
me tabolisme des aliments consomme s de ja  peu diversifie s chez les plus vulne rables. La faible consommation des aliments 
riches en nutriments, ajoute e a  des mauvaises pratiques d’hygie ne, repre sente aussi une entrave au bon fonctionnement 
de leurs organismes. Tous ces facteurs accroissent le risque de malnutrition et de maladies infectieuses diminuant ainsi la 
capacite  de production des me nages et augmentent leurs dépenses en soins de sante . Il faut e galement souligner une 
re surgence du chole ra au niveau de la commune de Cite  Soleil lie e a  la de te rioration croissante de la salubrite  dans la 
commune.  

 PERSPECTIVES POUR LE TRIMESTRE 

La pe riode de projection (Octobre a  De cembre 2022) coï ncide d’une part, avec les re coltes d’e te /automne et d’autre part, 
avec le de marrage de la campagne d’hiver dans les plaines irrigue es et dans les montagnes humides. Selon les pre visions 
climatiques de ENSO base es sur le mode le IRI 1, des conditions de la Nin a sont dominantes jusqu’au mois de de cembre 
2022 et des conditions neutres sont attendues jusqu’en janvier 2023. Ces pre visions a  court et a  moyen terme sugge rent 
des pluies proches de la moyenne, qui contribueront a  re duire le manque d’humidite  des sols et favoriseront l’activite  de 
ces saisons. En de pit des conditions agro-climatiques plus ou moins favorables pour ces campagnes, l’impact re siduel des 
chocs re currents et du niveau de de capitalisation des agriculteurs affecteront ne gativement la production de ces saisons 
qui repre sentent de ja  une faible contribution a  la production agricole annuelle. Par conse quent, la consommation 
alimentaire des me nages de pendra presqu’essentiellement des produits importe s.  

Aussi, le faible pouvoir d’achat, du  aux revenus insignifiants et aux prix e leve s des produits alimentaires, continuera 
d’impacter ne gativement la situation alimentaire ainsi que les moyens d’existence des me nages pauvres et tre s pauvres. En 
vue de faire face a  cette situation, ces me nages vont donc continuer a  recourir a  des strate gies d’adaptation ne gatives pour 
pouvoir satisfaire leurs besoins alimentaires, en dehors d’un appui soutenu leur permettant de re cupe rer leurs moyens 
d’existence.  

 
1 International Reference Ionosphere 

Source : CNSA  
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